
LE MENSUEL DES HABITANTS DE LA PORTE DU HAINAUT

Vive le naturel ! 
Zoom p.6

JARDINAGE

N° 5 - Juin 2015 - www.agglo-porteduhainaut.fr

Zoom p.6

JARDINAGE

Vive le naturel ! 



p.4 

Actu
Le géant de l’industrie 
pharmaceutique (GSK) 
poursuit son ascension et 
crée de nouveaux emplois.

p.5

Zoom
Les travaux de la première 
tranche du projet de recon-
version (Arenberg Creative 
Mine) se terminent.

p.7 à 10

Grand angle
Elles seront présentes au 
Salon Made in Hainaut et 
occupent des postes à 
responsabilité... 
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Avec la parole donnée à quatre femmes chefs d’entreprise, 
ce numéro d’Horizons met l’accent sur la nécessité 
d’entreprendre… Chacune à partir de son vécu, évoque le 
chemin parcouru au sein de l’entreprise, les réussites obte-
nues, les difficultés professionnelles ou familiales qu’il 
faut surmonter...
Pris ensemble, leurs témoignages sont 
d’abord d’une riche et stimulante diversité. 
Mais toutes se retrouvent pour dire 
l’importance de savoir additionner les 
compétences et les énergies pour avan-
cer.
Le Salon Made in Hainaut qui va réunir 
plus de 200 entreprises représentatives 
de tous les secteurs de l’économie, 
s’inscrit dans cette même veine.
Qu’il s’agisse de groupes internationaux 
comme Alstom et Bombardier, Toyota, PSA, de  
PME  et de TPE innovantes ou de sociétés spéciali-
sées dans le service et le conseil aux entreprises, tous vont se 
rencontrer pendant ces deux jours, pour échanger des 
informations, faire offre de savoir-faire, conclure des parte-
nariats et des contrats…
Ce vaste brassage d’expériences et de projets fut à l’origine 
de la réussite de la première édition du Salon en 2013. Et 
c’est à nouveau, toute l’économie d’un territoire qui va 

s’emparer de cet outil mis à sa disposition, qui plus est dans 
un contexte de crise où la tendance pourrait être au “cha-
cun pour soi”. Bel exemple de confiance dans les atouts de 
notre Valenciennois et au-delà !

La conjugaison des moyens du service public et de 
l’initiative privée permet donc que se tienne cette 

forte initiative tournée vers la réussite d’un 
territoire et soucieuse de contribuer à la 
création d’activité.
Les menaces  qui pèsent sur Vallourec ou 
qui fragilisent l’industrie  ferroviaire mon-
trent bien sûr, que rien n’est jamais gagné 
d’avance et qu’à l’heure d’une mondiali-
sation “court-termiste”, strictement sou-

cieuse de la rentabilité la plus immédiate, 
l’emploi est l’objet des pressions les plus 

inacceptables. Il faut entreprendre et lutter !
Comme l’exprime avec beaucoup de simplicité 

et de conviction dans les pages qui suivent, la Direc-
trice du site amandinois de production pharmaceutique 
GSK, il faut croire à “l’intelligence collective” !
C’est la démonstration que s’apprêtent à faire au sein du 
Salon Made in Hainaut des 28 et 29 mai, les entreprises du 
Grand Hainaut, et c’est de bon augure pour aller de 
l’avant.
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À savoir
Bientôt l’été. Les vacances 
se profilent. Pour partir 
l’esprit tranquille, voici 
quelques conseils. 
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Alain BOCQUET
Président de la Communauté d’Agglomération de La Porte du Hainaut

Édito

Il faut croire 

à “l’intelligence 

collective” !
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le chiffre 

du mois

207
C'est le nombre d’entreprises

présentes sur le Salon 

Made In Hainaut

les 28 et 29 mai.

P
our la troisième édition de Bassin Minier 
en fête, une grande chasse au trésor est 
organisée sur la fosse et la cité 

d’Arenberg à Wallers, le 28 juin à partir de 
14h en partenariat avec l’Office de Tourisme 
de La Porte du Hainaut. Votre mission : retrou-
ver le médaillon de Gédéon. 
Tour à tour enquêteur(s) et observateur(s), le(s) 

participant(s) devra(ont) trouver un mot 
mystère (le trésor) à partir d’indices glanés au 
gré d’épreuves. L’objet de cette chasse ? 
Découvrir la richesse du patrimoine minier. Au 
total, cinq quêtes seront menées sur le bassin 
minier avec Jacques d’Anzin, Joséphine 
d’Aniche, Henriette de Dourges, Félix de Lens 
et Jules de Bruay.

Les Douchynoiseries

À savoir 

Au cours de ce 
week-end festif, de 
nombreux compa-
gnies seront 
présentes parmi 
lesquelles : Du 
cirque Aléatoire, 
Balles et Pattes, 
Cirkatomik, 
La Bugne, 
Les Chercheurs, 
Ah mon amour, 
Le cirque du bout du 
monde, Aristobulle, 
Muchmuche Cie, 
La Cheese cake 
Compagnie, ainsi 
qu’Helmut Von 
Karglass, et La 
Roulotte Ruche.

Participation gratuite. Cadeau offert à chaque aventurier. Un grand gagnant au tirage au sort. Modalités 
disponibles sur www.bassinminierenfete.fr

En “Terre humaine”

Comme chaque année, le second week-end de juin, 
les samedi 13 et dimanche 14 juin, les arts descen-
dront dans la rue, et plus précisément au Parc 
Maingoval, à Douchy-les-Mines. 
Au programme, acrobaties, magie burlesque, déambu-
lation, danse, musique, conte, théâtre, cirque aléatoire 
sur mât chinois, humour… Pour cette nouvelle édition, 
la thématique “Terre humaine” a été retenue.  

Pour tous renseignements, informations et réservations, 
contactez le service culturel de Douchy-les-Mines au 
03.27.22.22.48 ou douchy.culture@gmail.com 

© Dominique Trillaud

© RFF

© CAPH - Tayeb Benhammou

D
e gros travaux de modernisation vont être entrepris 
cet été entre Lille - Valenciennes - Aulnoye et 
Hirson. L’ensemble des composants de la voie 

ferrée (rails, ballast et traverses) sera remplacé. Les 
travaux sur la section Lille - Valenciennes, qui pourraient 

impacter les usagers de notre territoire, se dérouleront 
du 29 juin au 29 novembre. Le chantier se traduira par 
la fermeture des passages à niveau concernés. Des 
déviations seront mises en place.
L’objectif de ces aménagements : garantir la sécurité 
et le confort des circulations ferroviaires ainsi que le 
niveau de performance et de service. C’est un train 
usine, appelé “suite rapide”, qui permettra de 

remplacer à l’avancement la voie ferrée et ses 
composants. Il n’existe que trois trains de ce type 

aujourd’hui en France. 
Il est fortement recommandé de vérifier les horaires avant tout 

voyage sur ter.sncf.com.

La SNCF modernise ses voies

CHASSE AU TRÉSOR 

Cité d’Arenberg....
p.3
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INDUSTRIE DU TERRITOIRE

GSK 

poursuit 

son ascension

A
près un partenariat avec l’entreprise 
amandinoise Stérilyo, leader français 
de la lyophilisation de produits injecta-

bles, en 1999, puis son rachat en 2002, le 
groupe GlaxoSmithKline (leader mondial de 
l’industrie pharmaceutique et premier fournis-
seur mondial de vaccins) décide, en 2006, 
d’investir massivement dans un centre de 
vaccins et fait du site de Saint-Amand, une 
plateforme européenne et internationale de 
production. Neuf ans plus tard, ce dernier, 
entièrement consacré à la “production 
secondaire” qui comprend le mélange des 
différents composants et le conditionnement 
des produits, est en pleine croissance. 

Des nouveaux emplois

Implanté sur 17 hectares, on trouve sur ce site 
14 bâtiments dédiés à la qualité, au condi-
tionnement, au remplissage aseptique en 
flacons et seringues, à la lyophilisation, aux 
utilités, à la logistique et un magasin. Le tout 
sur quelque 25 000 m². Il emploie près de . .
700 personnes mais ne s’arrête pas là et 
poursuit son ascension. Au total, en 2015, 
une centaine d’emplois devraient être créés. 
Une opération que le groupe belge devrait 
renouveler dans les trois années à venir. En 
parallèle, il double également sa capacité de 
production en passant de 70 à 140 millions 
d’unités. Des produits parmi lesquels on 
trouve des vaccins contre la méningite, la 
diphtérie, la grippe et contre les infections à 
pneumocoque. Autant de productions distri-
buées ensuite dans quelque 125 pays.
Rappelons que le groupe a injecté ici près de 
600 millions d’euros, ce qui en fait le 
deuxième plus gros investissement internatio-
nal de la région !
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INDUSTRIE DU TERRITOIRE

GSK 

poursuit 

son ascension

Pour nous 

contacter ou nous 

donner votre avis :

03.27.09.05.02
horizons@

agglo-porteduhainaut.fr
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1. La formulation : c’est la transformation 

des antigènes bruts en vaccin.

2. Le remplissage aseptique : c’est à 

ce moment-là que les seringues ou les flacons 
sont remplis de façon stérile.

3. Le conditionnement : il s’agit de la 

mise en étui des flacons et seringues.

4. Le magasin : c’est là que sont stockés 

les produits avant d’être acheminés vers 125 
pays.



Reportage

A
lors  que les  t ravaux in tér ieurs 
d’Arenberg Creative Mine se terminent, 
le site a reçu ses équipements techni-

ques. Assemblés au Luxembourg, ils représen-
tent un budget de 4,5 M�..
Dans le laboratoire de Design Visuel et urbain 
(DeVisu), un plateau TV complet avec sa régie 

(1)sera installé ainsi qu’un cyclorama  blanc, 
pouvant être repeint. Dans la future halle 
d’essais, un second cyclorama, vert cette fois-
ci (couleur la plus fréquente pour réaliser les 
incrustations) trouvera sa place, ainsi qu’une 

grue robotisée, munie 
d’une caméra, permet-
tant de réaliser le 
même mouvement à 
l’infini (chose impos-
sible à faire pour un 
être humain). L’étage 
c o m p r e n d r a  u n e 
cabine de prise de son 
accompagnée de sa 
régie pour permettre à 
d e s  g r o u p e s  d e 
musique d’enregistrer 
e t  de  mixe r  leurs 
œuvres, en direct ou 
non. Cet équipement 
offrira aussi la possibi-

lité de faire du son à l’image, c’est-à-dire faire 
correspondre une musique aux images 
diffusées. Une salle informatique sera équipée 
pour les différentes étapes de la post-
production (montage, effets spéciaux, etc.). 
Enfin, ce laboratoire possédera des équipe-
ments visuels mobiles et pourra accueillir un 
car-régie.

Hautes technologies visuelles

Dans le Laboratoire Expérimental au Service 
des Audiences et des Usages de Demain 
(LEAUD), La Porte du Hainaut aura à sa 
disposition une salle de projection de 300 

(2)places, équipée d’un vidéo-projecteur 4K . 
Les chercheurs de l’Université de Valenciennes 
et du Hainaut-Cambrésis pourront y réaliser 

(3)de l’étalonnage , ainsi que dans une seconde 
salle également prévue pour la réalisation 
d’études d’impact. Six personnes (maximum) 
pourront s’y installer, équipées de lunettes 
d’eyetracking (permettant de suivre le mouve-
ment des yeux) et de capteurs physiologiques. 
Une bande-annonce ou un extrait de vidéo 
sera diffusé et les chercheurs analyseront les 
réactions des spectateurs.
L’ouverture du site se fera le 25 septembre. Elle 
marquera la fin de la première tranche des 
travaux.

L’équipe en charge du projet réfléchit aussi à 
un lieu d’accueil global qui servira de porte 
d’entrée à la fois pour la partie ancienne et 
pour Arenberg Creative Mine. Il devrait se 
situer dans l’actuelle Salle des mineurs et 
comprendrait une antenne de l’Office de 
Tourisme de La Porte du Hainaut, un espace 
pour les anciens mineurs et un lieu de projec-
tion où seront évoqués le passé et l’avenir du 
lieu. Des salles de réunion seront aussi instal-
lées.
Également envisagé : un centre de culture 
scientifique sur l’image possédant, entre 
autres, un Fablab*. Un équipement identique, 
mobile, pourrait parcourir les routes du 
territoire en préfiguration. Une étude de 
faisabilité est aussi en cours pour l’installation 
d’un ascenseur panoramique sur le chevale-
ment. L’offre de restauration et d’hébergement 
est également en réflexion ainsi que 
l’optimisation de la desserte.
De nombreux projets donc pour le Site minier, 
mêlant mémoire et innovation. 
*Ouvert au public, le Fablab dispose de matériel spécifique (machines-outils, 
imprimante 3D,…), permettant à chacun de réaliser son objet ou sa production. 
Dans le cas d’Arenberg Creative Mine, il posséderait un équipement audiovisuel 
et permettrait à chacun de réaliser son film.

L’ouverture 

d’Arenberg .

Creative Mine

se fera 

le 25 septembre 

ARENBERG CREATIVE MINE

Dans les starting-blocks

Glossaire
1. Cyclorama 
C’est un fond vert, 
bleu ou blanc 
permettant de réaliser 
des inscrustations 
dans les films.

2. 4K 
C’est une définition 
d’image correspon-
dant à quatre fois la 
qualité de la Full HD.

3. Étalonnage
C’est l’étape réalisée 
en post-production, 
permettant 
d’harmoniser les 
couleurs et éclairages 
d’un film.
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C
est suite à une réflexion lancée par le Parc 

Naturel des Plaines de l’Escaut (Belgique) 
sur la façon dont les jardiniers pouvaient 

travailler avec la nature environnante, que le réseau 
des éco-jardiniers* a vu le jour…  avant de 
rapidement passer la frontière. 
Son objectif ? Inciter les jardiniers à diminuer voire 
supprimer l’utilisation de produits phytosanitaires et 
favoriser les techniques alternatives. “Ce qui, à 
terme, deviendra une obligation” (voir ci-contre) 
avance Tangui Lefort, chargé de mission pour le 
Parc Naturel Régional Scarpe-Escaut (PNRSE). Car, 
même s’il est difficile de le quantifier, la France reste 
le pays européen dans lequel on utilise le plus de 
produits chimiques !

“
Le souci c’est qu’aujourd’hui, les gens 
souhaitent avoir un beau jardin ou une pelouse 
à l’anglaise en y passant le moins de temps 

possible. Or, il n’existe pas de solution miracle : 
avoir un beau jardin nécessite d’y consacrer du 
temps.” La solution pour entretenir mieux ? “Il faut 
accepter d’avoir un jardin différent.” C’est là que le 
réseau d’éco-jardiniers intervient. Grâce à des 
conseils pratiques, tout un chacun, à condition 
d’être motivé, peut se transformer en expert. Rien de 
savant ! “Il s'agit juste d’un rappel des méthodes 
classiques et surtout de “bon sens”. Les gestes qui 
sont enseignés sont en fait des actions que nos 
grands-parents mettaient en œuvre dans leurs 
jardins.”

G
râce au réseau, les apprentis éco-jardiniers 
apprennent également à se poser les 
bonnes questions. “Comme connaître le 

type de sol [argileux, limoneux, humifère, sableux, 
calcaire, ndlr], si l’eau y est présente ou pas, à 
quelle profondeur, si le terrain est ensoleillé ou au 
contraire ombragé… Ce sont ces différents 
éléments qui détermineront quelles cultures peuvent 
y être plantées.” Adapter ce que l’on veut faire à ce 
que l’on a, c’est une des clés du succès. Les plantes 
locales sont également à privilégier. Et pour vous 
aider dans ce choix, les Espaces Naturels Régionaux 
ont créé l’opération “Plantons le Décor”. 
“Organisée en partenariat avec le Centre Régional 
de Ressources Génétiques, basé à Villeneuve-
d’Ascq, qui œuvre pour la préservation de nos 
ressources en Nord-Pas de Calais, l’opération 
permet surtout d’orienter les habitants dans leur 
choix mais aussi dans l’entretien de leur plantation.”

À savoir

La Loi Labbé du 6 février 2014 interdit, à 

er

compter du 1  janvier 2018, aux personnes 

publiques (État (parcs nationaux), régions 

(parcs naturels régionaux...), communes,...)  

d’utiliser des produits phytopharmaceutiques, 

à l’exception de ce qu’on appelle les prépa-

rations naturelles peu préoccupantes (purin 

d’orties, bulbe de ciboulette...), pour 

l’entretien des espaces verts, de forêts et de 

promenades. Elle interdit également la mise 

sur le marché, la délivrance, l’utilisation et la 

détention des produits phytopharmaceutiques 

à usage non professionnel.

Z
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AVEC LE PARC NATUREL RÉGIONAL SCARPE-ESCAUT

Jardiner au naturel

c’est possible !

*Fort d’une centaine de membres, le réseau des éco-jardiniers compte 25 membres côté 
PNRSE dont neuf ambassadeurs sur la Communauté d’Agglomération de La Porte du 
Hainaut. Chaque ambassadeur a sa propre spécificité. Ensemble, ils forment les éco-
jardiniers, organisent des visites de jardins, des conférences, des ateliers… 

Jardinage responsable 

L’association des Jardiniers de France, basée à 

Valenciennes, a édité un guide rempli de gestes 

simples à adopter pour le jardin. N’hésitez pas 

à le consulter sur :

www.saur.com/dd/jardinage_responsable/#2 

c’est gratuit !

Envie de plus de renseignements ? N’hésitez pas à aller 

sur le site internet ou à télécharger les fiches pratiques sur 

www.pnr-scarpe-escaut.fr/contenu-standard/charte-jardin-

au-naturel

Depuis quelques 
années, le Parc 
Naturel Régional 
Scarpe-Escaut 
travaille avec les 
jardineries du 
territoire. 
L’objectif étant 
d’inciter les pro-
fessionnels à 
adopter les bons 
gestes afin de 
préserver les 
ressources natu-
relles et de 
conseiller au 
mieux leurs 
clients en leur 
permettant 
d’acquérir de 
nouvelles habitu-
des. Forte de ce 
succès, l’action 
est étendue cette 
année à toute la 
région Nord-Pas 
de Calais.



MADE IN HAINAUT

Au féminin...
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Grand angle

M
ême si leur nombre est 

bien inférieur à celui 
des hommes, les fem-

mes accèdent aujourd’hui de plus 
en plus à des postes à responsabi-
lité dans des domaines très variés. 
Elles occupent des postes de diri-

geant d’entreprise, que celle-ci 
soit familiale, de la taille d’une 

PME, ou encore d’un grand 
groupe présent sur le marché 
national voire international ! 

Représentatives de l’économie de 
notre territoire, plusieurs d’entre 
elles sont présentes sur le Salon 

Made In Hainaut les 28 et 29 mai 
2015. L’équipe d’Horizons est 

allée à leur rencontre afin 
d’évoquer leur parcours, leur vie 
de famille, les difficultés rencon-

trées au cours de leur carrière,  
mais aussi leurs regrets, 

leurs projets… 



R
ien ne prédestinait Sylvia 
Dominiak à devenir direc-
trice de ruche d’entreprises 

e t  pou r t an t… I s s u e  d ’ une  f am i l l e 
d’entrepreneurs, Sylvia a grandi avec l’image 
de son père chef d’entreprise. C’est dans la 
grande distribution qu’elle fait ses premières 
armes. “J’y ai travaillé quatre ans, une expé-
rience très formatrice. D’abord, comme chef 
de rayon “produits frais” puis chef de file 
(acheteur) en fromage. C’est durant ces 
années-là que j’ai appris à me structurer, 
manager.” Un métier passionnant qui ne lui 
laisse cependant pas trop de temps pour une 
vie familiale. “Avec mon mari, nous souhai-
tions avoir des enfants.” Sylvia décide alors de 
lever le pied en s’orientant vers le monde de 
l’accompagnement à la transmission ou 
reprise d’entreprise. Elle décroche un CDD à 
la Chambre de métiers d’Avesnes-sur-Helpe 
et… découvre qu’elle est enceinte de jumel-

les ! Après sa grossesse, elle reprend son .
poste et enchaîne des formations internes afin 
d’acquérir des bases notariales et juridiques. 
Elle y restera quatre ans avant de rejoindre 
l’ADIE (Association pour le Droit à l’Initiative 
Économique)  “où je  m’occupais  de 
l’accompagnement des entreprises exclues du 
système bancaire”, puis la direct ion 
d’Autonomie et Solidarité pour aider au 
financement en prise de participation (TPE - 
PME). “Un travail très enrichissant profession-
nellement et personnellement. J’y ai rencontré 
des personnes avec beaucoup de valeur 
humaine.” En 2009, elle prend la direction de 
la Chambre de métiers de Valenciennes, juste 
avant d’arriver à la Ruche d’entreprises de 

erDenain en 2011. Au 1  janvier 2016, elle sera 
également à la tête d’une seconde ruche 
dédiée à la mobilité, qui ouvrira ses portes au 
technopôle Transalley.
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Sylvia Dominiak

Claudine Gaudy

ELLES SONT PRÉSENTES SUR LE SALON MADE IN HAINAUT
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O
riginaire de Vittel, Claudine Gaudy, 
directrice des Thermes de Saint-
Amand-les-Eaux, a, après un master 

en commerce, débuté sa carrière dans sa ville, 
en travaillant avec le directeur de la station 
thermale. Après une quinzaine d’années dans 
le Midi, elle a “envie de challenge” et accepte 
un poste à la Chaîne Thermale du Soleil à 
Bruxelles. Puis, elle repart dans ses Vosges 
natales, à la station de Bains-les-Bains, où elle 
travaille à obtenir une deuxième orientation 
pour l’établissement. Et de nouveau cette 
envie de défi. Saint-Amand en était un, “il 
s’agissait de la réhabilitation d’un domaine 
complet”. Claudine Gaudy arrive en 2008. Et 
s’attache tout de suite à développer la com-
munication vers l’extérieur. Elle tisse des liens 
avec l’Office de Tourisme de La Porte du 
Hainaut, afin de proposer aux curistes des 
activités sur le territoire pendant leur séjour et 
de faire connaître son établissement. Après 
plus de sept ans, elle a réussi, avec ses colla-

borateurs, à augmenter le nombre de curistes 
de près de 35 %. Et vient de débuter, à la mi-
avril, les travaux de réhabilitation du Grand 
Hôtel situé sur le domaine. Suivra l’ancien 
casino, pour un chantier d’une durée de 
quatre ans. 
Passionnée par son travail, Claudine Gaudy 
n’en oublie pas son équipe de 60 personnes. 
Ni les curistes de plus en plus nombreux 
chaque année - la directrice du lieu espère 
atteindre la barre des 10 000 en 2016. “Une 
équipe, c’est comme un mille-pattes. Je suis la 
tête et toutes les pattes sont importantes, celles 
qui sont derrière moi comme celles qui sont les 
plus éloignées.” Un bonjour, une lecture 
attentive des questionnaires de satisfaction, 
une réponse aux questions que certains se 
posent, “ce qui compte, c’est la satisfaction 
des curistes et la bonne ambiance au sein de 
l’équipe. Que chacun soit efficace dans sa 
partie et se sente considéré.” 

© Ruche d’entreprises Nord de France
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Grand angle

Géraldine Vetterhoeffer

D
irectrice du site de production GSK 
Vaccins à Saint-Amand-les-Eaux 
depuis 2010, Géraldine Vetterhoeffer 

a passé une partie importante de sa vie 
professionnelle aux États-Unis. Née en 
Allemagne, d’une mère allemande et d’un 
père français, c’est en Alsace qu’elle a vécu 
ses jeunes années. Après un diplôme de 
Docteur en pharmacie, option industrie, à la 
faculté de Strasbourg, elle entre directement 
dans le monde de l’industrie pharmaceutique 
en intégrant le groupe Eli Lilly, spécialisé dans 
la fabrication d’insuline injectable. D’abord 
en tant que pharmacienne de production, puis 
en tant que chef de projet. Ce qui l’anime 
alors ? “Travailler pour un laboratoire qui 
permet de sauver des vies.” Une motivation 
qui ne la quittera pas. “Ces premières années 
ont été importantes pour moi. Elles m’ont en 
plus offert l’opportunité de mettre sur le 
marché quatre nouveaux produits en diabéto-
logie.”
Quelques années plus tard, on lui propose un 
poste stratégique aux États-Unis. Dans un 
premier temps, comme responsable qualité à 

Indianapolis, puis à Washington. “Passer au 
niveau mondial est une fabuleuse expé-
rience.” Géraldine y découvre également une 
nouvelle culture. “J’y suis restée un peu plus de 
quatre ans.” De retour en France, elle se voit 
confier un poste de directeur en sciences et 
technologie dans une usine de près de 2 000 .
salariés… avant d’être repérée par un chas-
seur de têtes. “Après plusieurs entretiens, on 
m’a proposé d’intégrer le groupe GSK 
Biologicals en poursuivant mon histoire 
américaine.” C’est en famille, avec son mari 
et ses deux enfants, qu’elle embarque pour la 
Pennsylvanie “sur les terres amish” pour la 
construction d’un nouveau site de vaccins. “Je 
me suis souvent retrouvée dans des postes 
complètement pionniers. C’est à chaque fois 
un nouvel enjeu et c’est toujours très enrichis-
sant. J’y suis restée trois ans, jusqu’à 
l’approbation de l’usine.”
Arrivée à Saint-Amand il y a cinq ans, pour la 
phase de démarrage, Géraldine Vetterhoeffer 
est aujourd’hui à la tête d’un site en pleine 
croissance qui compte près de 700 salariés 
(voir page 4).

Ana Giros

D
’origne espagnole, Ana Giros est 
diplômée de l’école Polytechnique de 
Barcelone et titulaire d’un master en 

supply-chain* et logistique intégrée. 
Elle a rejoint Alstom en 1997, en Espagne, en 
tant que chef de projet pour le développement 
d’un train à deux niveaux, puis pour la 
rénovation de trains. Elle occupe ensuite 
plusieurs postes au sein de la division 
“matériel roulant” du constructeur ferroviaire 
en tant que responsable des offres pour les 
trains régionaux sur le site de La Rochelle, 
directrice chiffrage et contrôle des coûts pour 
l’ensemble de la division matériel roulant et 
directrice de la division “métros”, sur le site de 
Raismes - Petite-Forêt, en charge du 
développement des produits, des offres et de 
l’exécution des contrats.
En 2008, Ana Giros a rejoint la division 
“services” en tant que vice-présidente, pour 
l’Espagne et le Portugal ainsi que l’Amérique 

latine avant d’évoluer de 
2009 à février 2014, 
au poste de senior 
vice-président de 
c e t t e  m ê m e 
division. En juillet 
dernier, elle est 
n o m m é e 
d i r e c t r i c e 
g é n é r a l e 
d ’ A l s t o m 
Transport France 
après avoir occupé 
durant quelques mois le 
poste d’adjointe. 
* La gestion de la chaîne logistique.

© ALSTOM Transport
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Claudine Gaudy
“À mes débuts, il y avait très 
peu de femmes lors de réunions 
importantes, on nous attendait 
un peu au tournant”. Mais elle 
estime que c’est une époque 
révolue. “La parité est à peu 
près respectée au sein des 
directeurs de station de la 
Chaîne”. Pour elle, ce n’est pas 
une question de sexe mais de 

caractère. “Au début, on est testée, on doit en 
faire trois fois plus.” Elle ne ressent pas de dif-
férence de traitement avec ses collègues direc-
teurs : “on fait le même métier, on a les mêmes 
difficultés et les mêmes satisfactions.” 

Sylvia Dominiak
“Dans mes différents postes, être une femme 

n’a jamais été un problème. Depuis mon 
arrivée à la Ruche, seule la gestion du bâti-
ment peut parfois être compliquée. Je suis 
pleine de bon sens mais pas technique. 
Quand cela se présente, je n’hésite pas à faire 
appel à des collègues hommes !” Toutefois, 
elle est convaincue qu’une femme doit tou-
jours prouver ses compétences plus qu’un 
homme. Ce qui l’a poussée à reprendre des 
études* post master en 2013. Elle a décroché 
le diplôme avec la mention major de promo.
*CESAM DPI (Développement des Projets Innovants).

Géraldine Vetterhoeffer
“J’ai toujours essayé de mener de front ma 
carrière professionnelle et personnelle. Mes 
enfants sont nés en France, mais ont vécu une 
grande partie aux USA. Ils avaient 4 ans et 18 
mois lorsque nous sommes partis. Durant toute 

une époque, j’ai travaillé à 70 % pour leur 
consacrer du temps et en garder pour moi. 
Mais j’ai toujours été totalement investie dans 
mon travail. Aujourd’hui, ce sont des jeunes 
très flexibles, qui s’adaptent facilement avec 
une soif de découverte et une belle ouverture 
d’esprit.”

Ana Giros
“Déjà à l’école d’ingénieur, il y avait ce senti-
ment de “différence”. Ma conviction person-
nelle est qu’il faut rester soi-même et surtout ne 
pas essayer de prendre une attitude mascu-
line. En revanche, il faut marquer son territoire 
et savoir faire respecter ses idées et ses choix. 
Les femmes ont un regard différent du monde 
et sûrement une plus forte prédisposition à 
créer et encourager des équipes mixtes.”

Claudine Gaudy
Pour elle, chacun a sa façon de manager. Elle 
pense qu’une femme sera peut-être plus pré-
sente afin que chaque curiste se sente un peu 
comme à la maison. D’ailleurs, c’est elle qui a 
mis en place, il y a sept ans, un “pot” de bien-
v e n u e .  Q u a n d  e l l e  p a s s e  d a n s 
l’établissement, elle a un petit mot pour cha-
cun, curiste, personnel...  Un homme sera 
peut-être plus axé sur les chiffres. Outre cette 
légère différence, elle estime que ce n’est pas 
une question de sexe. Pour elle, c’est la per-
sonnalité et le caractère qui sont importants. 

Claudine Gaudy
Elle le reconnaît, quand on est dirigeante, 
c’est assez compliqué de cloisonner vie pro-
fessionnelle et vie personnelle. “J’ai toujours 
réussi à séparer les deux, mais il y a toujours un 
lien qui reste avec le boulot.” Son smartphone 
lui permet de rester joignable en cas 
d’urgence. Elle le coupe quelquefois, mais le 
rallume toujours à un moment de la journée. 
La saison dure de mars à novembre. Entre 
deux, Claudine s’attelle à faire connaître sa 
station. Sans oublier la prochaine saison à 
préparer, les travaux du Grand Hôtel et de 
l’ancien casino. 
Sylvia Dominiak
“Le fait de travailler a “auto-responsabilisé” 

mes filles très jeunes, même si j’ai toujours été 
présente, notamment dans le contrôle des 
devoirs. Dans sa carrière, une femme ne doit 
pas oublier les étapes les plus importantes de 
sa vie personnelle : la naissance et 
l’adolescence de ses enfants. Être une femme 
implique qu’il y ait des cycles dans la vie pro-
fessionnelle où il faut décider de ses priorités. 
Et selon ce que l’on vit, il faut bien positionner 
les curseurs !”
Géraldine Vetterhoeffer
“Tous les choix que l’on fait amènent à des 
renoncements. Je suis fière de mon parcours, 
car j’ai toujours choisi de faire ce dont j’avais 
envie. Même si cela comporte une certaine 
prise de risques. Mais le plus important reste 

de préserver un bon équilibre entre le travail, 
la famille, les amis et le temps que l’on 
s’accorde.... Chacun est responsable de créer 
sa propre vie ! ”.
Ana Giros
“Il faut savoir créer un équilibre entre le travail 
et la vie privée. Optimiser les tâches profes-
sionnelles pour dégager des moments privilé-
giés avec sa famille est primordial. C’est ce qui 
nous permet de prendre du recul pour réfléchir 
et être encore plus performant.
Même si aujourd’hui le travail à la maison se 
partage dans le couple, la femme reste le pilier 
pour porter et organiser la famille…” 

Difficultés et avantages à être dirigeante ?

Et si c’était un homme à votre place ?

Des regrets par rapport à la vie de famille ?

Sylvia Dominiak
“Lorsque mes filles sont arrivées à l’âge de 
l’adolescence, j’ai senti qu’elles avaient 
besoin de ma présence. J’ai donc demandé 
un rapprochement géographique afin de 
replacer ma vie personnelle en premier au lieu 
de ma vie professionnelle. Un homme serait 
resté au poste que j’occupais.”
Géraldine Vetterhoeffer 
“Longtemps, j’ai refusé de répondre à ce 
genre de question. Car pour moi, ce n’est pas 
le fait d’être un homme ou une femme qui 
change quelque chose mais c’est chacun, en 
tant qu’individu. Je m’appuie beaucoup sur les 

compétences et les valeurs des gens, sur le fait 
que les gens tiennent leurs engagements… 
J’aime utiliser toute l’intelligence collective. 
Ce qui est important ? Trouver un équilibre 
entre rigueur et compassion.”
Ana Giros
“Chacun a son propre style de management. 
L’essentiel est de donner une feuille de route 
claire à ses équipes, de donner du sens à ses 
décision, mais aussi d’être à l’écoute de ses 
équipes et de ses clients, et de tenir ses enga-
gements vis-à-vis des différents acteurs.”
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 Par téléphone
Standards

Wallers : 03.27.09.05.05. 
Raismes : 03.27.09.00.93.

Habitat

03.27.09.92.28.
(ANAH : 0.800.59.20.11).

Espace Info Énergie 

03.62.53.25.19.

Point Info Déchets

0.800.775.537. 
(gratuit depuis un poste fixe).

Emploi et insertion

03.27.21.35.74.

Culture 

Spectacle vivant : 
03.27.19.04.43.
Réseau de Lecture publique : 
03.27.19.04.12.

Sport - CIS

03.27.09.92.80.

Communication

03.27.09.05.02.
horizons@agglo-
porteduhainaut.fr

 Par mail
contact@agglo-
porteduhainaut.fr

 Sites utiles
www.agglo-porteduhainaut.fr

Agence de 

Développement 

économique

www.agence-
porteduhainaut.com

Arenberg 

Creative Mine

www.arenberg-creativemine.fr

Réseau Cyber-base

porte-du-hainaut.cyber-
base.org

Portail des 

médiathèques

www.mediatheques-
porteduhainaut.fr

Office de Tourisme 

www.tourisme-
porteduhainaut.com

Opération Tranquillité Vacances

Police et gendarmerie vous proposent, pendant vos 
congés, de venir faire des patrouilles, de jour comme 
de nuit, devant votre domicile, pour lutter contre les 
cambriolages. C’est l’opération “Tranquillité 
Vacances”. Un dispositif simple et gratuit, qui peut 
permettre d’éviter de mauvaises surprises à votre 
retour. Pour s’inscrire, il suffit de vous présenter, 
quelques jours avant votre départ, au commissariat 
ou à la gendarmerie dont dépend votre commune, 
pour y remplir un formulaire mentionnant :
 votre identité ;
 un numéro où vous joindre en cas de problème ; 
 l’adresse de votre lieu de villégiature ;
 quelques informations sur votre domicile : présence 
d’une alarme, passage d’un voisin ou d’un parent 
pendant votre absence,...

Ce dispositif peut être mis en place toute l’année, 
sans limite de temps.

À savoir
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Abeilles, guêpes et frelons de retour 

Avec les beaux jours viennent aussi les guêpes, 
abeilles et frelons. Nichés dans vos combles, votre 
garage, votre boîte aux lettres ou votre jardin, ces 
insectes commencent leur saison en bourdonnant et 
voletant joyeusement. 

Que faire s’ils ont décidé de devenir vos 

colocataires ?

 Évitez d’intervenir par vous-mêmes. Un essaim peut 
héberger une centaine de guêpes. S’il pèse près d’un 
kilo, il peut contenir jusqu’à 10 000 abeilles. 
Imaginez si, se sentant agressées, elles vous attaquent 
toutes en même temps !
 Si c’est un nid de guêpes ou de frelons, il vous 
faudra appeler une société privée (un exterminateur) 
qui viendra vous en débarrasser ;
 Si ce sont des abeilles, sachez que cette espèce est 
protégée. Dans ce cas, il vous faudra contacter un 
apiculteur, qui viendra gratuitement récupérer 
l’essaim ;
 Dans tous les cas, dès que vous découvrez le nid, 
évitez de vous en approcher, laissez ces insectes 
tranquilles pour éviter les piqûres. Si le nid est en 
intérieur, et que ces charmantes bêbêtes entrent chez 

vous, isolez la pièce qui leur 
sert de porte d’entrée.

En cas de piqûre :

 si le dard est toujours présent, 
enlevez-le. Attention, en cas de piqûre 
d’abeille, à ne pas appuyer sur les sacs à venin 
(petites poches situées en haut du dard) pour ne pas 
en injecter plus dans la plaie ; 
 retirez bagues et bracelet en cas de piqûre à la main 
avant que ça ne gonfle ;
 désinfectez comme une plaie “classique”. Vous 
pouvez aussi appliquer des glaçons pour soulager la 
douleur ;
 en cas de symptôme allergique, de piqûres multi-
ples ou à la gorge, appelez le 15 ou le 18.

 En 2014, 327 personnes ont demandé à bénéficier du dispositif sur les communes de Saint-
Amand et de Hasnon, dépendantes du commissariat de Saint-Amand, dont 202 en juillet et août.
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Nous l’avions évoqué lors de notre premier dossier sur le centenaire du 
début de la Première Guerre mondiale (Horizons n°61 - Octobre 

2014), régulièrement, nous reviendrons sur une thématique précise, 
liée à ce terrible conflit. Ce mois-ci, c’est sur le rôle du sport durant la 

Grande guerre que l’équipe d’Horizons a décidé de se pencher, en 
compagnie de Jean-Pierre Guilbert, président de la commission 

communication et commémoration du Comité départemental olym-
pique et sportif. Il a réalisé une exposition sur ce thème, 

en collaboration avec Michel Merckel. Elle fut d’ailleurs présentée à 
l’occasion du passage du Tour de France, le 9 juillet 2014, sur le Site 

minier de Wallers-Arenberg.

C
e conflit est un moment crucial pour l’éclosion du sport en France. 
Lorsque la guerre de position débute, à partir de 1915, les soldats 
“s’ennuient”dans leurs tranchées. Les officiers décident donc de les 

occuper par le biais du sport : marches harassantes, exercices épuisants font 
partie du quotidien. Des soldats, revenant de permission avec un ballon de foot, 

commencent à organiser des matchs amicaux, sans enjeu, au sein de leur 
régiment. Leurs supérieurs, voyant l’impact positif sur leurs troupes, commencent 

à organiser des rencontres entre sections et bataillons. La pratique sportive sert 
surtout à distraire les soldats de leur quotidien. 

Un an plus tard, l’influence des soldats britanniques, pour qui le sport permet 
d’améliorer le bien-être, de renforcer l’esprit de groupe et de se préparer au 

combat, et l’ouverture de l’armée française à cette activité physique permettent 
d’augmenter le nombre de sportifs parmi les Poilus et de voir la naissance d’un 

mini-championnat. 
En 1917, face aux premières mutineries dues, entre autres, à la lassitude et 
au désastre du Chemin des Dames, l’État-major réforme la Grande muette. 

Il améliore les conditions de vie des soldats et le sport en fait partie. 
Encouragements pour la pratique et mesures concrètes pour sa structuration 

permettent d’enraciner la pratique d’une activité physique 
dans la mentalité des Poilus. 

La Première Guerre mondiale pose aussi les bases du handisport. 
En effet, le sport va être un moyen de rééducation pour les nombreux soldats 

blessés (quatre millions sur les quatre ans de guerre). Le conflit va ainsi poser les 
bases de la fédération française handisport. À Commercy, dans la Meuse, est 
créé un “Poilu’s Park”, lieu de détente institutionnel pour les soldats blessés et 

fatigués. De nombreuses activités sportives leur étaient proposées, ainsi que des 
compétitions. C’est l’occasion de découvrir de nouvelles disciplines et de 

développer des rencontres entre soldats français et britanniques.  
© DR - BNF



Inauguration du PAD

Nous vous l’avions annoncé il y 
a quelques mois. C’est désor-

mais officiel ! Le Point d’Accès au 
Droit, structure intercommunale, 

qui a ouvert ses portes rue 
d’Orchies à Saint-Amand le 2 

mars dernier, vient d’être inaugu-
ré. En deux mois, il a déjà reçu 

près de 500 visiteurs. 
Fête du nautisme

… ou fête de la grenouille ? 
C’est en tout cas sous la pluie 

que les plus motivés ont pu 
découvrir les animations propo-

sées par l’Office de Tourisme sur 
le thème de l’eau, du sport et du 

développement durable.
Chantier sous-marin ?

Un câble, long de 180 m, qui 
passe à 15 m de profondeur 

sous l’Escaut, c’était le chantier 
ErDF à Bouchain. Reliant le poste 

source d’Hordain à celui de 
Mastaing, avec une tension de 

20 000 volts, il permettra à 
l’entreprise d’être plus réactive 

en cas de coupure d’électricité.
Course de la Paix

eAu programme de la 26  édition, 
à Trith-Saint-Léger, deux randon-

nées le matin et deux courses 
l’après-midi. Les coureurs étaient 
nombreux à s’être donné rendez-
vous, encouragés par les specta-
teurs. C’est Stéphane Chopin qui 

a remporté le 10 km.
Forum ouvert 

Des techniciens de collectivités, 
des élus ou des partenaires 

concernés, ont été amenés à 
réfléchir sur la thématique du 

développement durable et plus 
précisément sur des actions à 

mettre en place pour réaliser des 
économies d’énergie au sein de 

leurs services.
Forum des métiers de 

l’industrie

Demandeurs d’emploi, partenai-
res institutionnels (Pôle Emploi, 

Mission Locale, CCAS…) étaient 
sur le Site minier pour découvrir 
ces métiers. Un temps de ques-
tions-réponses avec les acteurs 

de l’industrie était également au 
programme. 

Zoom arrière

Ça s’est passé chez vous

3

mai

30

avril

4

mai

8

mai

12

mai

19 

mai

p.13Le rugby

Arrivé en France grâce à de 
jeunes marins anglais à la fin 

edu XIX  siècle, il est, au début 
du conflit, pratiqué par toutes 
les couches sociales, surtout 
dans le Sud-Ouest. Mais son 
élite est décimée lors du 
conflit. Il sera sauvé par 
l’armée néo-zélandaise et Charles Brennus (créateur du Bouclier 
qui récompense le gagnant du Top 14) qui créent une équipe de 
“All Blacks de guerre”. Cette formation va, entre 1916 et 1917, 
effectuer une tournée nationale au cours de laquelle elle remporte-
ra tous ses matchs. Mobilisant les foules, elle va relancer 
l’engouement populaire pour ce sport. Deux ans après la fin de la 
guerre, la Fédération française de rugby voit le jour.

Le football

Originaire de Grande-
Bretagne, le football arrive en 

eFrance au XIX  siècle grâce à 
la bourgeoisie du Second 
Empire. De divertissement de 
gentilshommes, il va devenir 
un sport populaire grâce au 
premier conflit mondial. 
La Coupe de France naît d’ailleurs en 1917. Créée pour honorer 
Charles Simon, Poilu amateur de ce sport tombé au combat en 
1915, elle a lieu pour la première fois en 1918 et oppose 
l’Olympique de Pantin et le Football club de Lyon.

Le cyclisme

C’était le “sport-roi” avant la 
guerre. Très populaire, il a vu 
nombre de ses espoirs et de 
ses champions mourir au 
combat. Sans oublier les 
coureurs anonymes et les 
membres des groupes de 
chasseurs cyclistes. Ces 
derniers avaient pour objectif, armés de mitrailleuses, montés sur 
leur vélo, de “divertir” l’ennemi en lui donnant l’impression que les 
troupes françaises avaient avancé sur le front. Ils étaient surnommés 
“Die Bienen”, les abeilles, par les Allemands.

Le sport au féminin

Il a pris son essor à cette 
période. Faisant tourner le 
pays pendant que les hommes 
étaient au front, les femmes 
ont aussi eu envie d’intégrer le 
sport à leur vie quotidienne. 
Les deux les plus pratiqués 
étaient le football et 
l’athlétisme. En 1921, Alice Millat crée les premiers Jeux mondiaux 
féminins, sur le modèle des Jeux Olympiques, alors réservés aux 
hommes. C’est en 1928 que les JO accueilleront des athlètes des 
deux sexes.

© DR - BNF

© DR - BNF

© DR - BNF

© DR - BNF
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p.14 À la traditionnelle “Fête de la fraise” de Lecelles des animations multiples et 
originales vous sont proposées : musique non stop avec concerts reggae, variété, 
rock, ambiance Nouvelle-Orléans.... Broca,nte, marché de produits locaux, 
concours officiel d’attelage, jeux gonflables, jeux d’adresse en attelage, tir à 
l’arc à cheval pour les plus téméraires et baptêmes d’hélicoptère pour les plus 
têtes en l’air !... 
Renseignements :  06.30.91.91.57 ou facebook : Lecelles Festif Lia

Sélection de dates non 
exhaustive à retenir 
pour des événements 
associatifs, des spectacles, 
des expositions...

La fraise à l'honneur à Lecelles le 7 juin

VTT à Hasnon
“LE RAID DES FLÉCHETTES”
Organisé par Team Hasnon VTT

Le rendez-vous privilégié des 
VTTistes ! Courses : 25 km 
(familiale), 35 km (un terril), 45 km 
(deux terrils) et 55 km (quatre 
terrils). Inscription sur place. 
Départs : 7h30 à 10h (complexe 
sportif). Infos et tarifs : www.team-
hasnonvtt.com 

Balade à Saint-Amand
“RALLYE TOURISTIQUE 

DES LION’S”
En partenariat avec le Lion’s Club

Trois épreuves pour découvrir le 
patrimoine naturel et culturel de 
l’Amandinois. De 9h à 15h.
Départ : Jardins de l’abbaye. 
Infos et tarifs : 03.27.48.39.65 ou 
c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

 Spectacles,  

concerts, théâtre...

CONCERT DE PRINTEMPS
À DOUCHY-LES-MINES

“Les 140 ans de l’Harmonie !”
6 juin à 20 h et 7 juin à 11h30
Créé en 1875, véritable pilier de la 
ville, l’Orchestre d’Harmonie  
municipal vous attend pour 
souffler ses 140 bougies lors d’un 
week-end riche en musique : sur la 
Grande Scène de l’Imaginaire le 6 
puis lors d’un défilé avec les 
Orches t res  d ’Harmonie  de 
Marquette, Escaudain et Denain 
suivi d’un concert final à 15h .
Renseignements à l’Imaginaire :

03.27.22.25.20.

 Sports, 

événements...

MARCHE NORDIQUE
À RAISMES

“Initiation à la marche 
nordique”
14 et 28 juin à 9h30
Ces séances d’initiation vous sont 
proposées par l’Office de Tourisme 
le dimanche, une à deux fois par 
mois. Départ : bâtiment d’accueil 
du Parc de La Porte du Hainaut à 
Raismes. Les bâtons sont prêtés.
Renseignements à l’Office de 
Tourisme de La Porte du Hainaut : 

03.27.48.39.65 ou
c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

FÊTE DU JEU
À RAISMES

“Jeux anciens”
30 mai de 9h30 à 11h30 et de 
13h30 à 16h30 (en continu)
La médiathèque municipale et le 
Ludobus de La Porte du Hainaut 
vous proposent de venir vous 
essayer aux jeux traditionnels 
pratiqués autrefois dans les 
estaminets : Jeu de la Grenouille, 
Bourle, Palet...
Renseignements :

03.27.19.04.42.

SPECTACLE 
À TRITH-SAINT-LÉGER

“Antoine Duléry fait son 
cinéma” 
13 juin à 20h30 
Antoine Duléry évoque ici les 
grands acteurs du passé mais aussi 
ses complices d’aujourd’hui. 
Belmondo, Noiret, Johnny... il 
passe d’un personnage à l’autre, 
du théâtre au cinéma, du réel à 
l’imaginaire avec virtuosité : 
Luchini poétise avec Jouvet,  
Galabru dialogue avec Serrault... 
Au  g r é  de  ce s  r encon t r e s 
improbables, il nous fait revivre, à 
sa façon, les grands moments du 
cinéma. À ne manquer sous aucun 
prétexte !
Renseignements au Théâtre des 
Forges  Ren é-Car pentier  : 

03.27.24.69.20.

11

2

Danse et vidéo à Thiant
“DANCE MEMORY”
Par le Théâtre de chambre/232U

Mêlant vidéo, danse, textes et 
musiques, ce spectacle est une 
écriture gestuelle inspirée par 
l’histoire de l’artiste... Une partie 
du spectacle sera créée lors d’une 
résidence dans la ville. 
Salle des fêtes de Thiant.
Infos : 03.27.19.04.43.

À savoir

Le printemps est là, tous au 
jardin, vive le compost !
Voici les prochaines dates de 
réunion d’information sur le 
compostage :
- 05/06 à 18h30 - Salle 
Droulez à Haveluy
- 13/06 à 10h - Salle André-
Malraux à Saint-Amand.
Renseignements (Boréal ) : 

03.27.43.92.93.

ÉQUITATION 
À SAINT-AMAND-LES-EAUX

“Concours hippique national 
de l’Office de Tourisme de 
La Porte du Hainaut”
Du 5 au 7 juin
Pendant ces trois jours, le parc de 
la Scarpe accueillera des épreuves 
de saut d’obstacles de niveau 
national. Vous pourrez également 
profiter de balades en poney, de 
manèges, de maquillage et de 
découverte des animaux de la 
basse-cour. 
Renseignements à l’Office de 
Tourisme de La Porte du Hainaut : 
03.27.48.39.65 ou
c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

GROSSES CYLINDRÉES 
À BOUCHAIN

“Festival de la moto”
6 et 7 juin
Rando-quad, balade à moto, 
concerts et show acrobatique sur 
deux roues vous attendent pour ces 
deux jours, avec un village-
exposants où seront présents de 
nombreux concessionnaires de la 
région. Rendez-vous au complexe 
sportif Vauban, boulevard de la 
République... Pour faire vrombir 
les moteurs !
Renseignements :

06.41.93.43.43.
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Les dates 

du mois ! 1
6 juin

18h et  

20h30 1
7

 juin 1
14 

juin

CHANT LYRIQUE
À NIVELLE

“Récital lyrique”
20 juin à 18 h
Accompagnée par sa f idèle 
pianiste, Marie-Noëlle Friedmann, 
l a  sop rano  Sy l v i e  B run iau 
interprétera plusieurs extraits 
d’opéras, d’opérettes et des 

e emélodies, du XVIII  au XX . Mozart, 
O f f e n b a c h ,  F a u r é . . .  U n 
programme qui touchera toutes les 
sensibilités. Belle idée de sortie 
pour la Fête de la musique ! (Durée 
1h30). 
Renseignements au Petit théâtre de 
Nivelle :

06.09.63.36.90.
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Près de chez vous

Coups de coeur 

des 

médiathèques

À LIEU-SAINT-AMAND
 Roman
LE COMPLEXE 
D’EDEN 
BELLWETHER
de Benjamin Wood
Oscar tombe 
amoureux d’Iris, 
mais Iris ne va pas 
sans son frère Eden.
Organiste virtuose et orgueil-
leux, passionné par la 
musique baroque et persuadé 
de ses vertus hypnotiques et 
curatives, Eden Bellwether est 
indéniablement un génie... 
Mais la frontière entre génie et 
folie est ténue. La tension 
s’accroît de chapitre en 
chapitre et la lecture se fait 
fiévreuse.

CYANOTYPES 
ET PHOTOGRAMMES
À ESCAUDAIN

“Atelier photographie”
6 juin de 10h à 12h et de 14h30 à 
16h30
Dans le cadre de l’exposition “Sens 
et nuances”, un atelier photo-
graphie et la création de cyanoty-
pes et de photogrammes sont 
proposés aux 12-16 ans, par Rémi 
Guerrin. Il est obligatoire de suivre 
les deux séances.
Renseignements à la Médiathèque 
communautaire d'Escaudain : 

03.27.14.29.00.

www.mediatheques-porteduhainaut.fr

 Tourisme, balades...

PROMENADE À MOTO
À RAISMES

e“La 25  balade à Nadine”
14 juin
Depuis 25 ans, Nadine organise 
chaque  année ,  une  so r t i e 
touristique et conviviale qui attire 
des motards de toutes régions. 
Départ de la place de Raismes 
pour un parcours-surprise à la 
découverte des paysages et du 
patrimoine du secteur. 
Et détour par un bon restaurant ! 
Renseignements auprès de Nadine 
Facq : 

06.08.63.96.43.

BALADE À PIEDS
À LOURCHES

“Randonnons sur La Porte 
du Hainaut”
24 juin à 15h
Découvrez Lourches en com-

pagnie d’un guide. Prévoir de 
bonnes chaussures.
Renseignements à l’ Office 
de Tourisme de La Porte du 
Hainaut : 

0 3 . 2 7 . 4 8 . 3 9 . 6 5  o u 
c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

3

 Vie associative

SOIRÉE DANSANTE 
À WALLERS-ARENBERG

“Spéciale 80’s et 90’s”
6 juin
L’amicale des Écoles du Bosquet 
d’Arenberg vous propose une 
s o i r é e  d a n s a n t e  q u i  v o u s 
replongera dans l’ambiance des 
années 80 et 90 à la salle des fêtes 
du Centre. À partir de 16 ans. 
Entrée : 5 �. Petite restauration sur 
place. 
Renseignements et réservations :

07.85.60.22.80.

DANSE COUNTRY
À HASNON

“Festival country”
7 juin
Le club New Country Dancer’s  

eorganise son 4  festival. Rendez-
vous de 11h à 19h sur le site 
paysager, rue du rivage à Hasnon.
Animation musicale par Mimu’zik.
Entrée gratuite. Petite restauration 
et buvette.
Infos et réservations au :

06.84.30.90.06. 

4
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Événement à Bouchain
“24H DU BASSIN-ROND”

Comme chaque année, le Bassin-
Rond accueillera de nombreuses 
animations liées à la thématique 
de  l ’eau.  Camp méd iéva l , 
spectacle, baptêmes nautiques... 
Un rendez-vous familial à ne pas 
rater ! Infos : au 03.27.48.39.65 
o u  c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

Visite guidée 
à Saint-Amand
“UNE BULLE D'HISTOIRE 

D'EAU”

Découverte du site de la station 
thermale et de ses jardins, histoire 
de ses origines et des travaux 
réalisés par Vauban...
Infos et tarifs : 03.27.48.39.65 ou
c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

Fête du Bassin minier 
à Wallers-Arenberg

e“3  ANNIVERSAIRE !”
La Porte du Hainaut célèbre le 
Bassin minier, Patrimoine mondial 
de l’Unesco. Balades et animations 
pour découvrir les richesses du 
p a t r i m o i n e .  I n f o s  : 
0 3 . 2 7 . 4 8 . 3 9 . 6 5  o u 
c o n t a c t @ t o u r i s m e -
porteduhainaut.fr

 Bande dessinée
UN PETIT GOÛT DE 
NOISETTE
de Vanyda
Un personnage par 
chapitre et une 
couleur par 
personnage. 
Ils cherchent 
l’amour, le trouvent quelque-
fois, en jouent, s’attendent, se 
manquent, se croisent parfois 
d’un chapitre à l’autre...
Des tranches de vie légères et 
touchantes servies par un 
dessin de qualité.

À BOUCHAIN (partothèque)

 Partition pour orches-
tres d’ harmonie : .
“BENNY GOODMAN 
MEMORIES”
Benny Goodman est un 
clarinettiste et chef d’orchestre 
de jazz américain. Son 
orchestre a contribué au 
succès du swing. Brillant 
soliste, il a su s’entourer de 
musiciens de valeur. Dans ce 
medley (éditions De Haske), 
vous retrouverez : Memories of 
you, Don’t be that way, 
Stompin’ at the savoy, Flying 
home, Bugle call rag et Sing, 
sing, sing, d’après un arrange-
ment de Naohiro Iwai.

EXPOSITION
À DENAIN

“Jean Jaurès, le Pacifiste”
Jusqu’au 26 juin
Documents historiques et photos 
retracent le parcours de Jean 

eJaurès, plus jeune député de la 3  
République, élu en 1885 à 26 ans 
et assassiné en 1914 à la veille de 
la Première Guerre mondiale. 
Un pan d’histoire à redécouvrir au 
Musée d’archéologie et d’Histoire 
locale aux heures d’ouverture.
Renseignements : 

03.27.23.59.51.

 Expositions, ateliers... 

1
27 

et 28
 

juin1 1
19

juin

15h

20 

juin au

 5 j
uil.




